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Les Fêtes du Trichon 
Bien qu'il n'eut pas été touché par une in

citation, comme le constatait avec regret un 
commuu»4aé du comité des iètes, le soleil 
s^^t tenu à assister aux réjouissances orga-
pflEes dans le quartier du Trichon. 

C'est par des cris de joie que le comité, 
les commerçants et tous les Roubaisiens ac-
ct^iBirent son arrivée, qui était un gage cer-
tasB de succès. 

Des salves d'artillerie saluèrent aussitôt sa 
présence, annonçant l'ouverture de la fête. 

Des lors, jusqu'au soir, le quartier fut en
vahi nar les Roubaisiens de tous les quar
tiers qui, peu gâtés sous le rapport des di-
•vertissernents, ne manquèrent pas 4e s'en 
donner a coeur joie. 

Que dire de la braderie ? Faut-il dire que 
de nombreux marchands furent visités par de 
très nombreux acheteurs ? C'est peut-être 
inutile, car toute braderie roubaisienne ob
tient lé succès que remporta, hier, celle qui 
se tint dans les rues du Bois et des Fabri
cants. Nous en arriverons donc de suite aux 
courses. 

. COURSES CYCLISTES 
De nombreux amateurs s'étaient fait ins

crire au c Café de la Cou»* d'Or », pour ces 
couses qui avaient lieu à huit heures et com
portaient 200 francs de prix en espèces et 
objets d'art. 

PREMIERE COURSE (1000 mètres), Par
cours : rue des Arts, rue de la Providence, 
rue dés Fleurs, place du Trichon, rue Inker-
mann, arrivée au coin de la rue des Arts. 

1er, Deman -, 2e, Delov ; 3e. Vandenbrouck; 
l»e, Vandall j 5e, Hespel ; 6e, Desmet ; 7e, Ca
che ;8e, Denève. 

DEUXlAlE COURSE. (3000 mètres). — 
Départ : angle des rues du Trichon et des 
Arts, rue dés Arts, rue de la Providence, rue 
des Fleurs, place du Trichon, rue de Sébas-
topal, rue du Curoir, rue de Crouy, rue de 
'Soubise, rue de*s Arts, arrivée au coin des 
•rues des Arts et Inkermann. Parcours à faire 
deux fois. 

ter Deman ; 2e, Vandenbrouck' ; 3e, Deloy; 
4e, Vandael ; 5e, Van de Sampel ; 6e, de 
9met : 7e. Cache. 

TROISIEME COURSE. (100 mètres). — 
Cette course, une course de lenteur, avait lieu 
fue des Arts. 

lei, Duforest ; 2e. Desmet ; 3e, Delporte. 
COURSES PEDESTRES 

Oôshme les courses cyclistes, les courses 
pAies t r e» é t a i e n t d o t é e s d-e 300 f rancs de p r ix 
* n e spèce^ et rybj-rts d ' a r t . les m s r r i p t i o n s 
«"taient reç"ue<» chez M. Dornen place Verte. 

PREMIERE COURSE, (doo mètre?). — Dé
part, pince Verte, rue de Sébastopol, rue du 
Nord, rue des Fabricants, rue du Curoir, ar
rivée place Verte. 

te», Miçsant ; 2«, Clflfez ; 3e, Veys -, 4e, Vic
tor Lanedtus. 

DEUXIEME COURSE. (800 mètres). — 
Oépart : place Verte, rue du Curoir. rue des 
Fabricants, rue du Nord, rue de Sébastopol, 
rue de Soubise. rue de Crouy, rue du Curoir, 
arrivée, pi ave Verte. 

1er. Missant ; 2e. Verraieulern ' 3e, Monté ; 
'se. BaMevrn • 5e, Decttard ; 6e. VancoiHie. 

TROISIEME COURSE (100 mètres). 
Majp* la course la plus amisantc fut sans con- ' 
tredit la troisième course pédestre. Les con
currents, les jambes et les pieds liés, ont par
couru en sautant la partie de la rue du Cu
roir. comprise entre la rue des Fabricants et 
la place Verte, escortés et excités par les ri
re» et les lazzis des spectateurs, amusés de 
leurs bonds. 

Voici les résultats de cette dernière course . 
ïer, DegreilleT 2e, DesVxirbieux ; 3e, Cas-te-

lain ; a«. Halîuîns : ce. Mo-ntigrnv. 
La première partie de la fête s'est terminée 

par «n lâcher monstre de pityeons. 
LES RECEPTIONS 

, \ midi, «fe a reçu à l'école de la rue du 
Bois, La doyenne du Minck, une famille de' 
Calaisiens invités par la reine et enfin M. 
Faikères et Edouard VII, venus tout exprès 
il Roubaix pour assister aux fêtes du Tri
chon. 

M. FaUières. c'était le jeune Victor Kerc-
khove ; Edouard VII était représenté par le 
jeune Emile Plomion. 

Le jeune président de la République a pro
noncé un discours très bien tourné auquel M. 
Meyer a répondu. Puis M. Desohepper, s'a-
dressamt en flamand à la doyenne, lui a sou
haité longue vie. 

Les souverains sont sortis aux sons de la 
«Marseillaise », salués par les cris de : Vive 
rEotente cordiale ! 

LA CAVALCADE 
Les réceptions terminées, le cortège se for-

fue dans la rue de» Arts. Voici sa composi
tion 

1. Groupe de gendarmes. — 3. Tambour» et 
Unirons. — 3. PupiMéarfle la Roubaisienne. — 
4 Char du Bal enfantin. — 5. Orphéon mixte 
Le Cercle Moderne, de Roubaix. — 6. Socié
té de gymnastique La Gauloise, de Wattre-
los. — % Char humoristique. — 8. Harmonie 
Les Enfants de la Lyre, de attrelos. — g. 
La Doyenne du Minck et ses invitées. — IOL-
Sociétés de pêche. — 11. Le #éant des flots 
« Gros poisson». — ta, La Philharmonique 
du JeaB-Ghislain, de Roubaix. — 13. Société 
de gymnastique La Patriote, de Croix. — 14. 
Char le ta Pêcne. — 15. Orphéon L'Union des 
Travailleurs, de Roubaix. — 16. Char des 
poissonnières. — 17. Les Anciens Soldats 
Musiciens Français. — 18. Char officiel de) 
l'Entente Cordiale. — 10. Société de jrymuas-
.tique L'Ancienne, de Roubaix. — 30. Char 
de la Reine des Mer». — 21. Les Accordéonis
tes Roubaisiens. — 23. Char de la Reine du 
'Marché aux Poissons. — 23. Char aumonière. 

Une foule énorme est déjà massée dans les 
rues Ifakermann, de Sébastopol, place Verte, 
le» ruejf du Curoir, des Fabricants, du Bois, 
du Grand-Chemin, Mimerel, des Fleurs, du 
Trichon, des Arts, de Lille, du Curoir, de 
Sébastopol, Neuve, la Grande-Place, les rues 
Saint-Georges, du Bois, place du Trichon, les 
rues des Fleurs, des Arts, du Trichon et Miln, 
où awra lien la dislocation. 

On se montre lsv voiture de la doyenne du 
Minck, qui ne cesse d'agiter son mouchoir, 
4e char du Bal enfantin, dans lequel se trou
ve un groupe d'une tssngtaine d'enfants déli
cieusement costumés, le char de l'Entente cor. 
thaïe contenant M. Fallières et Edouard VIL 
le char de la Reir.e des Mers et surtout celui 
de la Reine du Marché aux Poissons. 

A l'issue du cortège a lieu dans le square 
pieire^Catrean la grande fête de gymnasti
que à laquelle prennent part un grand nom
bre de sociétés de Roubaix et des environs. 

Les spectateurs admirent beaucoup les 
mouvements d'ensemble de la XXXIV» fête 
fédérale de gymnastique pTroyes, Pentecôte 
iop8), par 500 gymnases, avec accompagne-

t de musique par la Philharmonique du 

LA SOIREE 
En même temps que la fête de gymnasti

que avait lieu dans le square Pierre Catteau, 
sur La pelouse, derrière le Palais de Justice, 
un bal d'enfants, auquel une centaine de fil
lettes et garçonnets prirent part. On s'écra
sait littéralement pour les voir. 

Les concerts publics, rue de Sébastopol et 
place du Trichon, furent aussi très suivis ain
si que les bals populaires. 

Nous ne voudrions pas mettre le point final 
à ce compte rendu, sans avoir parlé des dé
corations et des illuminations} 

L'école de la rue du Bois, transformée en 
mairie du 2e arrondissement, était ornée de 
trophées, de guirlandes et de lanternas véni
tiennes, toutes les maisons de la place du 
Trichon, de la rue du Bois et un grand nom
bre de celles des rues adjacentes, étaient cou
vertes de fleurs, de feuillages, de guirlandes 
multicolores et de lanternes. Pas une fenê
tre qui manquât de drapeaux. 

Et le soir, lorsque toutes ces maisons fu
rent illuminées, le spectacle devint tout sim
plement féerique. 

Aujourd'hui lundi, dernière journée des fê
tes. 

a 
L'INDELICAT LOCEUR 

Hier, vers neuf heures et demie du matin, 
une personne se présentait chez M. Fleuris 
Vanherpe, débitant, 3 rue Nain, lui deman
dant la monnaie d un billet de cent francs. 

M. Fleuris Vanherpe monta dans sa cham
bre au premier étage, ouvrit la chiffonnière 
dans laquelle il place son argent et constata 
qu'on lui avait pr*3 120 francs dans une bour
se, 40 francs qui se trouvaient dans une boîte 
et enfin un quart d'obligation de la Ville de 
Paris. 

D'un bond Vanherpe fut au commissariat 
du ïer arrondissement. Il fit part de ses soup
çons au commissaire et lui apprit qu'étant 
entré dans la chambre d'un de ses locatai
res, il avait trouvé un trousseau de clefs dans 
lequel il s'en trouvait une lui appartenant et 
qui, justement, ouvre la porte de sa chambre 
à coucher, dans laquelle a eu lieu le vol. 

De plus, ce locataire qui, ces jours der
niers faisait une noce effrénée, dépensant 
sans compter, est parti hier matin sans qu'on 
sache où il est. 

BANDITS NON MASQUES 
Une erreur nous a fait dire que les hommes 

qui attaquèrent le tombereau de M. Bayart, 
étaient masqués. C'est exactement le con-

tures, se couvraient la figure d'un masq«e et 
opéraient la nu't. Ceux qui attaquèrent le 
tombereau de briques le firent en plein jour 
et sans masque. 

Or, le conducteur, qui doit connaître les 
maçons, n'a reconnu personne. Ce qui n'em
pêche pas qu'on attribue le coup aux taaena». 

— Henri Desnoulet, de soiftote, s'est fait 
une entorse tibio-tarsienne date en mettant 
une rondelle en cave hez 3}espel, rue de 
Wasquehal. ^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

Employé, lui ausi, à la biserie l'Union 
de Roubaix-Tourcoing, il a » visité par le 
docteur Delattre, qui lui a Psjcrit trois lon
gues semaines de soins. 

ENFORMATtONS ET COI ïCATIOrfS 

TIERES TEX-
ne du 25 au 
ine peignée, 
los. — Laire 
Goton, 19,833 

COM>rnON PUBLIQUE DES 
TTLES. — Mouvement de la s. 
30 mai 1908. — Soie, 83 kilos. 
383,336 kilos. — Laine filée, 47,94, 
diverse et blousse, 32,108 kilos, 
kilos. — Total : 483,304 kilos. 

Marché à term<» 10,204 kilos, a. Décreusaiœ, 
35 opérations. — Titraee, 298 opéftions. — Con
ditionnement, 1,181 1/2 opération 

— Relevés mensuels comparalià : 
Mois de mai 1906. — Soles, 3,2$ kilos. — Lai

nes peignées, 1,484,694 kilos. —Laines filées, 
389,408 kilos. — Laines divers* et Mousses, 
132,358 kilos. — Cotons, 188,226.— fctal : 2,197,695 
kilos. 

Marché à terme : Néant. — DA-eusage : 183 
opérations. — Titrage : 2,083 li2 fcérations. 

Mois de mai 1907. — Soies, 4,25iki!os. — Lai
nes peignées, 1,161.157 kilos. —Laines filées, 
263,772 kilos. — Laines diverses etblouses. 91,877 
kilos. — Cotons. 201,275 kilos. — T*a! : 1,725339 

de TOURCOING du 31 Mai 
Naissances. — Pierre Ackou, rue de la 

Marlière, 53. — Simonne Plateau, rue des 
Poutrains, 60. — Céline Carrette, rue de Ma
drid 40. — Henri Lalau, rue du Brun-Pain, 
307.'— Renée Riohet, rue Montaigne, 71- — 
Jeanne Catel. rue de la Latte, 170, — Fernand 
Degroote, rue du Halot, 81. 

Décès — Jeanne Vanloo, 88 ans, rue du 
Blanc-Seau, 340- — v i <* o r Delanglez, 59 a? s . 
maraîcher, rue Nationale, 122. — Henri uu-
pont, sa ans, domestique, rue de Guisnes, 
IO, _ Blanche Liagre, 48 ans, rue de Kou-
baix, ço. — Victor Saut, 3 ans, rue Natio
nale, 80., 

L T T -T - ^ 

Cambriolage 
f.8 gendarmerie d'Atwcon a continué son en

quête sur le vol de 1,600 francs commis chez les 
frères Dufour. 

L'un d'eux, Dufour Begnault. a déclaré que 
la somme lui appartenait en commun avec son 
îrère Amand. 

En oe qui concerre certaines constatations, re
latives aux empreintes de chaussures relevées 
dans le jardin, et qui s'adaptaient aux siennes, il 
affirme qu'il ne s'asft que d'une coïncidence, et 
fournit, heure par heure, l'emploi de son temps 

t le jour du vol. 
Le nommé Lucien Duœllier, interrogé, a ra

conté comment, le premier, il s'était aperçu que 
la ferétre était ouverte et la porte fracturée ; 
comment aussi fl avait rencontré, ensuite. Du
four qui lui avait dit . « J'avais comme un pres
sentiment d'un malheur ». propos qu'il trouva 
étrange. 

Cest alors que Dufour prit son fusil et s'en 
fut sur la route, où il tira trots coups de feu, 
comme pour atteindre les cambrioleurs. 

Un autre fait parut étonnant au témoin : c'est 
que Dufour, s. qui 11 demandait quelle somme 
avait été dérobée, n'avait jamais répordu de fa
çon précise. 

Aucun autre renseignement n'a pu être, jus
qu'à présent, recueilli. 

WA«*VFS- 4U-BAC 

Mirai/'iTTfiaTTWr 1 Acres avoir bris* W clôture- et esoeied* EMERGHICOUKr I ^ £ p r e s r » ^ u m , a Vtafta des llsnr, rnM 

DANS LE FfLET. — Deux pêcheurs nocturnes. 
Merliot J.-B., 4S ans, d'Hem, et Cornet J.-B., 41 

I ans, ont été surpris par la gendarmerie de Bou-

NOS CAMBRIOLEURS 
Les « Imprenables » dévalisent la loge d'un 

concierge 
Nos chevaliers de la cambriole, la bande 

des « Imprenables » poursuivent leurs ex
ploits avec une audace désespérante, pour 
la police. . . . . . 

Au cours de la nuit dernière, des malfai- _ _ _ ^ „_.,..„ , _. „ . 
teurs que certains indices laissent supposer ; c n a | n , se livrant à leur sport favori, dans un 

kilos. ~' M"~ ' *' ' I qu'ils devaient être r*)is, se sont intro- : bras de la Sersée. avec cette aggravation qu'ils 
Marché à terme . 56,750 kilos. ~ Conditionne- ' duits, par effraction, dans la loge de M. 1 se servaient d'un PleL 

ment : 4,190 1/2 opérations.— Decnusage : 166 1/2 ! LoUis Delecluse, concierge chez M. Mont 
opérations. — Titrage : 1,635 op^ruions. ! np\\u>r teinturier 46, quai de l'Ouest. Moi, de mai long. _ Soies. 929 kjos. - Laines Pe.n

I
le'/ ,^L ,fans YaDnaVternent sans avoir peignées, 1,540,596 kilos. - Laine*lUées. 202.876 Une fois dans lappa^emerii sa 1 a » ( 

kilos. - Laines diverses et blnusset 73.4KV kilos, par le moindre brupt mis en^éveil le coja- ^ „ _. 
— Cotons, 115,744 kilos. — Tot*2Ttt948,8(lR kilos, i cierge, les nocturnes visiteure firent une , de Ledrôle 

Marché h terme : 123,796 kilos. —Conditionne- I razzia générale. I 
ment : 4,69t_opératiors. — Décreu»ge : 136 opé- j Apr^s avoir consciencieusement visite les ! 

— lieux, ils se retirèrent en emportant de nom 
breux effets, des chaussures, une quararv , 

•) 
procèâ-verbal 

ATJLNOY LEZ-VALENCIENNES 
LE COtïLON. — Moyaux Léonard, 54 ans. est 

oir tiré un coup de fusil dans la cour 

rations. — Titrage : 1,329 opération» 

voyant qu'il y avait dangar pour lui, il an 
trouva rien de mieux que de prendre deux 
seaux en zinc d'une certaine valeur qui a», 
trouvaient dans un petit hangar. 

Plainte a été portée à la gendarmerie, q'Jê 
vint faire les constatations et ouvrit une eQij 
quête pour découvrir le ou les coupable*. 

m 
LA FRANCISCAINE 

Mères de famille prévoyantes qui dentés] 
des enfants robustes et vigoureux à l'abri dxt 
rachitisme, donnez-leur la FRANCISCAINE^ 
farine très nourrissante et supportée pat les) 
estomacs les plus délicats. Prix : 1 fr. «•. —. 
Dépôt : Grande Pharmacie de Franoe, rua 
Faidherne. 4-619-4 

FUNERAILLES CtV.LES 
Xotis -rappelons à. tous iea Ubccs-penseurs 

q,ue Ves obsèques purQBaent civUes du citoyen 
JlMes VhajJMTi ^uront lie» aujourd'hui lundi 

j i#r juin, à trais U- iurs. 
I Assemblée à Hi msusoo mortuaire, aé, rue 

Bayart '. 
LA GUERRE AUX TOUTOUS 

-Le-service <î« la fourrière à-chiene a captu
ré huit toutous et «dressé trois contravem-
tirons. 

PARl^-MEN^BE f m le ^*rf le$lainesî '"•"*' dœ"fs-trente bo,,teiiie d.3 

VICTOR F A I S S I E R . 

f 5 T A . T V I L 
de ROUBMX du 31 mai 1908 

.Xaiisances .— Maria ==ire. Granrle-Rue, cour 
Hollobeeq, 13 — Henri Fena. rue de Tourcoing, 
cour Mathon, 6. — Kmile SoX l̂'e. boulevajxl d'.-\r-
mentières, 116. — Yvonne Oostenirek, rue des 
Ciarpentit-rs, 2. — Qiarlea Detiusicricie, rue La-
cruix, cité Immobiliers. 18. 

Décès. — .Violpho Delcourt 
tique, avenue Julien-LajMclie. - . , 
broeck, 3 mois, rue de l'Aima, fort Frasez, 31 

Ue n est qu a son réveil, que 1 iniormne t 
îSécluse constata 12 vol dont il avait été t LE VOL DE MONTRE. — 
Dtime. J mineur, recherché pour 'e 
Comme connotation, il ne put que se ren- 1 r'ou? parlons nier, a été t 

_. * mené coniluil an namuel 

ans, domes-
François Uirtto-

CROIS: 
ETAT CIVIL DE CROIX. — PuMicafion de ma-

rimg*. — Ertre : Henri VerhaHtfen, loraeron. à 
Croix, et Maiia Maes, retordeuse, à Tourcoina. 

WATTR.PLOS 
Gapture d'une bande de fraudeurs 

ilrtxli, vers d:x heures 

courant, 

trois quarts du 
et ies préposés L>csiré Deré^nau-

court et Louis Feuillet, étaient ce service 
près de la ior^re, lorsqu'ils virent arriver de 
leur côté une bande de fraudeurs qu'ils fureat 
assez heureux de pouvoir capturer. 

Ce sont : Louis Delecueillerie, 22 ans, ap-
Klisa. Libbrecht, IQ ans. filoute ; Al- I tait 

> beurre, du café, du chocolat, du savon et 

I des pots de confitures, etc. 
Ce n'est qu'à son réveil, que l'infortuné 

De' ' ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

vicl 
Comm 

dre au commissariat du ")e arrondissement 
. pour y déposer une plainte. 

M. Villon, commissaire d.-> police a immé-
I diatemeut ouvert une enquête daris le m t 
( de reenercher, et de retrouver surfout, les 

11 Imprenables >( cambrioleurs. 
UNE AUTO DANS UNE VITRINE 

Samedi soir, vers huit heures et demis, 
un taxi-auto 221-D, conduit par le chauffeur 
Ar'stide Couture, à l'angle des rues de Lan-
n.-y et Pierre-Leprand. en voulant éviter un 
cycliste, fit une terrible embardée et mon
tant sur le trottoir vint défoncer la vitrine 
de M. Cheymol, mercier, 8S, rue Pierre-Le-
grand. 

Sons la «fotoDCS i'.i choc, les vitres volè
rent en éclats. 

Par un heureux hasard, le cycliste, .lulien 
Castelbeck, 11 mis. am| ,rant rue 
de. Lannnv. M, en fut uuitte pour une émo
tion tr^s pomnr^hpiislhii1. 

Aucun aocident a enregistrer. 

11 prétexte crue c'était pour laire revenir un de 
ses pigeons, e^aré. 

AUX CHAMPS. — Delfosse Georces et Mon
diaux Camille ont traversé un champ de Un, et 
auraient menace le propriétaire, Wascheul, de 
iui faire son affaire. 

La gendarmerie informe. 
VHn'X-COM»F 

Le nommé Galoppin 
vol de montre dont 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ arrêté par la gendar
merie, conduit au parquet, à Valentlennea, et 
écroué. 

UCiEvnF.r j iV iN 
DANS DE BEAUX DRAPS. — La femme Ro-

gez. cabareticre. avait m>à à curer trois draps, 
valant 10 trancs. dans une pâture voisine. 

Elle eut le regret de constater la disparition 
de son bien, dont la gerdarmerie recherche le 
voleur. 

MJNr-ARMMD 
UN ASSAUT. — Aujourd'hui dimanche, 31 mai. 

Si 7 heures du soir, chez M. Eugène Durlioq, place 
du Moulin-des-I.oups, aura lieu un grand assaut 
de danse pointe, boxe, marine et bâton. 

Cette f l̂e H Ismielle de Tv>rrrhreux pr*v6ts ci
vils et m'iitaires pnHert leur concours est orga-
DlsAe par la So.:iété des maîtres et prévôts de 

I \-ni,.n.,.n- w -r. o-i-̂ fit l'une ÎHjn':)\f né-^essiteuse. 
le r»ï\- d'̂ r'r e d-1 îh centimes permettra à 

tins de s'associer à cette benne œuvre. 

LES TROUVAILLES 
Un livret de mariage au nom de Van Irts-

choot. trouvé sur la voie publique, a été dé-
drsseraent où on le tient à 

JSE CONCOURS OE BEGES 
Le concours de bébés, annoncé depuis fort 

long-temps, a eu lieu hier, de deux à six heu
res, à la Bourse du Commerce. 

Deux jury* fonctionnaient dans deux salles 
distinctes, ce qui n empêchait pas enfants et 
visiteurs de cuire, les rideaux des fenêtres 
n'ayant pas été baissés. Les bébés protes
taient de leur mieux et parfois leurs sanglots 
arrivaient à couvrir les violons qui se tenaient 
dans un coin de la saile où présidait M. Vin
cent, préfet du Nord. Jamais il ne nous avait 
été donné d'entendre pareil concert. 

Les opérations étaient menées rondement, 
trop rondement même, entendions-nous dire 
à' des mères peu contentes et qui se plai
gnaient parce que l'examen leur semblait trop 
rapide et peu sérieux. 

Nous avons dit qu'il y avait deux jurys. Le 
premier était composé du docteur Carrière, 
de Mmes Eugène Motte et Damez, de M. 
Champier, et des docteurs Prouvost et Mori-
val. 

L'autre, du docteur Butruille, de Mmes Jo
seph Wibaux et Séijerin, de M. Emile Bou-
zin et des doctertirs Bellenghien et Nuyts. 

Les enfants étaient divisés en quatre caté
gories : 1. enfants de trois à six mois ; 2. de 
six mois à un an ; 3. de un an à deux ans ; 4. 
de deux à trois ans. 

La première catégorie comprenait 62 char
mants bébés, des gaillards pleins de promes
ses ; la deuxième en comprenait 158 ; la troi
sième, 22; ; la quatrième, 144, soit un total 
de 580 enfants 

Pour tout cela, il y avait 650 francs de prix, 
des diplômes et des médailles d'or, d'argent 
et de bronze. 

Nous donnerons Ta Tîste des récompenses 
aussitôt gue nous la connaîtrons. 

—^^^^SJSJ—W • * 
ENNEMI DES REVE«BER5S 

Procès-verbal a été dressé à Raymond Ver-
vaeci, employé de commerce, âg-5 de ig ans, 
demeurant 14, rue Saint-Maurice, pour .bris 
d'objet d'utilité publique. 

Raymond Vervaeck, cassant samedi soir 
à' huit heures et demie sur le boulevard de 
Cambrai, n'avait rien trouvé de mieux, pour 
se distraire un lârin, que de jeter une pierre 
dans un réverbère qui se trouva, par suite, 
dépourvu de deux carreaux. 

bert Duchoux. 17 ans, jardinier, clcaici 
tous trois à YYattreios, ruelle Hagnin, chez te 
nommé Masure-, Ju'.ia Demesmaekers, 17 ans. 
soigneuse, demeurant à Roubaix, rue des 
Fossés, 48 ; Eugène Delobe'.le, 17 a ï s . mes
sager, demeurant à Lille, rue Saint-Sauveur, 
135; Louis Vandcrheyden, 17 ans, fondeur, 
demeurant à Lille, rue Lallau, 21, qui por
taient ensemble sept kilos de café vert d'une 
valeur de 21 francs. 

A QUI LES CLEFS ? — M. Louis Perin, 
âgé de 14 ans, demeurant au Petit-Tournai, 
a trouvé un trousseau de clefs. 

ETAT CIVIL DE WATTRELOS. — Saissances. 
— Marie Dutnont. rue -des Trois-Pierres, Yi. — 
Jean-Baptiste LJesbon'net, rue du Tilleul. Af. 

PuMieuftons de martai/e. — Entre Emile Du
bois, clerc de notaire, et Céleste Wautier. sacs 
profession. 

T)tc*s. — Marie ly-febvr*». 1 an 7 mois, rue de 
l*Enfer. 17. — Rosalie B-ivart, 81 ans 11 mois, 
sans profession, à la Place. 

NE REV1ENDHA-T-IL JAMAIS T 
Dans la mâtinés de samedi, un je'une 

homme disant se nommer Louis Desmarte, 
habitant, lfi. rue Saint-Sauverrr, se prtsen-

pentii-r. mécanicien, 27, 

ACCIDENT DU TRAVAIL. — Chez M 
Ferdinand Leboa-gne, M. Pierre Dillies, 52 
ans, tisserand, demeurant à la place à Wil 
lems, s'est fait une contusion au genou gau
che en tombant de son métie». 

15 jours de repos. 

ç-Catherine • ! louai' une bicyclette 
drue valeur de 150 '• 

Hier matin, n'ayant tvoint de nouvelles de 
* client, -M. Carptutier 

prévint la poBee. 
Les premières recriercrtes établirent q-'ie 

Desmarte était inconnu à l'adressé qu'il 
avait don-née et même dans le quartier. 

L'avenSareux touriste fera bien de ne pas 
revenir en tiotre cité car lu police veille ! 

•?AS-DE-GAIAIfi 
UF.VIN 

BN IWMU.I.K. — Danma que M. Beats-
nsnd» e»t marié, il habite chez sa belle-mè
re. 

: se lasse le to'it, même de la con-
templation quotidienne de sa belle-mère et 
Scutenaers décids ifu'H transjx>rterait ail
leurs ses pénates, sans pour cela qu'ils sor-

1 tent de la famille. Il transporta donc son 
mobilier chez sa mère, Mme Rosa Dupuy, 
Cela ne fit pas l'affaire de Mme Sculenaefe 1 

i qui s'en ût ,a»i gale»p chez Dupuy et mani- ! 
festa Tintent .11 de fair reprendre au 
lier le chemin de chez belle-maman 

'WASQUEHAL, 
CULTURE DU LIN ET DU CHANVRE. 

— Les cultivateurs sont informés qu'ils doi
vent faire à la mairie, dans le plus bref dé
lai leur déclaration de culture du lin et du 
chanvre. Ils devront indiquer la superficie 
exacte des terrains ensemencés. 

SOUS LA ROUE D'UN CAMION 
Un garçon brasseur de la brasserie coopéra

tive La Roubaisienne, M. Arthur Lorthiois, 
rue de Maubeuge, fort Leuridan, 30, à Rou
baix, après avoir fait une livraison rue de la 
Vigne, voulut remonter sur son siège. Mal
heureusement, il glissa et tomba. Les che
vaux attelés au camion s'étant au même ins
tant mis en marche, une des 'roues du lourd 
véhicule passa sur la jambe droite du gar
çon brasseur. 

Celui-ci, blessé un peu au dessus du genou, 
fut relevé par un passant et conduit en voi
ture à son domicile où il reçut la visite d'un 
docteur. 

Son état n'Inspire d'ailleurs pas d'inquié
tude. 

La g rè?e des Maçons 
Aujourd'hui lundi à 10 heures du matin, 

réunion à l'Hôtel des Syndicats de tous les 
plaçons et manœuvres. 

Le Comité spécial de l'Union de Lille, in-
• maçoaa grévistes que la seconds 

lep&rtition <u« secours aux eoopérateors 
aura lieu ce matin lundi à 10 heures salle 
de l'Hôtel des Syndicats. 

Dans sa réunion générale d'hier diman
che ol mai. le Syndicat des ouvriers pein
tres et similaires a voté comme premier se
cours la somme de claquants francs à dis
tribuer en pains de trois livres et prove
nant de l'Lnion de Lille, en faveur des ou
vriers maçons en grève. 

IMBUNALiX 
Tribunal correctionnel de Lille 

Contrefaçon de sceau 
Grosse inculpation, petite a#oire, a-t-on pu dira 

à l'audience 1 Et de lait elle ne vaut pas le bruit. 
qu'ému par ks scandales des viandes avariées dsj 
1 Est, on lit à propos d elle. 

Le Si lévrier, aux liailet, centrales de Lille, M. 
Fichelie, vétérinaire municipal, était appelé S 
examiner un veau de 73 kilos qui taisait l'objet 
d'un marché autre un boucher de la V îue et ht* 
Ueregnaucuurt Joseph, W ans, houooer-cuMivan 
leur a Uersee. La bête, sans presecuer aucunr 
signe extérieur suspect, parut pourtant anor» 
maie à ltieii et a lodorat avertis de I inspecteur. 

Elle fut uuverle par le milieu et l'on découvris^ 
dans la moelle épinière des abcès purulents ao-; 
c-usunt une maladie qui 1 eut tuée si on ne 1 avait 
abattue à temps. 

Gomme U es, d usage, M. Fichelie saisit la béta> 
et chercha le cachet posé sur toutes viandes 
abattues avant leur introduction a Lille par un 
vétérinaire du pays d'origire. 

La viande portait bien une marque ronde, as
sez semblable a un cachet par la tonne, mais 
c était celle d'un sou encre et apposé ensuite sua 
la peau. 

Il y avait une supercherie et une enquête fut 
ouverte. Elle établit que Ueregnauoourt av«h ett 
recours à cette ma;ice à I encre noire pour s'évi
ter de voir sa viande mise en réserve jusqu'à Isf 
visite du vétérinaire de Pont-a-Marcq qu'il n'a
vait pu trouver et qui régulièrement n ayant pas 
examiné la béte au moment du transport aurait 
dû vêtir à Lille pour le faire. 

Toute intention frauduleuse étant écartée, \m 
tribunal peut faire à l'égard de Deregnauoourl 
montre d'une Indulgence parfaitement justifias» 
U je condamne donc à 100 tr. d'amende. 

Les vols 
Aux Galeries Lilloises, on constatait récenf* 

ment qu'en dehors des vols à l'étalage sans casas 
répétés, des marchandises disparaissaient de fa* 
çon inquiétante. Une souricière fut établie et l'or» 
pinça deux jeunes employés, Sangiovanni Jérô
me, 20 ans, et Combles Gaston, 18 ans, qui, aveo 
laide d'un ancien employé. M. C 17 ans, mon» 
leur électricien, sort&ient d e \a. m s i a o a l«s nj-ijrTI 
les plus divers et les plus disparates. 

Sangiovsnni vendit et mit au Mont-de-Piété) 
pour plus de 400 francs d'ustensiles de cuisina 
en cuivre, théière, etc... U fit en outre de rjora* 
breux cadeaux à des personnes qui furent d'aï 
bord inquiétées, puis laissées libres et mises hors 
de cause. 

Combles, bi>n «rue pour une somme moindre, 
.' commit aussi de nombreux détournements. Don* 
f leurs chambres on retrouva divers objets valant 

à peu prés îiO francs, mais l'administration de» 
Galeries estime à 700 francs la valeur de 08 qui 
fut dérobé et non retrouvé. Elle se porte partie» 
civile et demande la réparation du préiudics. 
qu'elle a subi. 

Sangiovanni est condamné à huit mois de prt« 
mobi- ! s o n a v e c sursis. Combles à quatre mois. é«ab*\ 
r,— , ment avec sursis, solidairement ils sont condarnJ 

nés a 500 francs dv- dommages et intérêts vis* 
à-vis de la partie civile. Le Jeune M... est acquitta 

sant ensude aux r êtes elle empoigna une 
glace... qu'elle laissa tomber et qui se brisa comme aya'nt agi sans discernement. 
en mille morceaux dont un la coupa légfre- I — Er juillet 1904. un M. T... faisait rencontra '̂ 
ment A la main: une Iimne subit le même I & Lille, au Bar Automatique, d'une jeune p«M 
sort torsqoe. M m Dupuy s'interposa. Ces ! sonne qu'ili « m a » avec l\j|i_tj. Malo et, qui_«l, 
dames se nrire 
rer des horion 

me uupuv s interposa, i^es < »"•«•= n" » ™ » ™ ; »7=h .v«uu «J 
nt nnv cheveu r ^hnnaf-- quelques jours de là. prétextent un voyage u»».' 

»• r«-^^V ™ ='»., « J?? 1 *»"'• d a n s l e Cambrésis, le quitta dans cette vJUsv 
. - 1 . . " f i . Ç " . 1- ^ - ^ . r I -N': T. . .ayant confiance en sa conquête ta* 

La Dernière Pochette-Surprise 
Nos lecteurs peuvent se procurer la DER

NIERE POCHETTE-SURPRISE, QOT CON
TIENT 4 BILLETS DE LOTERIE ET UNE 
SURPRISE POUR 3 Fr., près de nos déposi
taires et porteurs. Les bureaux dY tabac et 
libraires peuvent les trouver au pris de 

, GROS au DEPOT GENERAL : CLAISSE, *6, 
place du Trichon, ROUBAIX. 

9«an-Ghrslain (70 exécutants), directeur : 

Série d'assouplissement il mains libres, par 
VAncienne, de Roubaix. 

SsiBjts au cheval et à la perche, boxe en 
^ M i . par la Patriote de Croix. 

Travail libre aux appareils. 
Barres parallèles simultané, par la Gau

loise âe W%ttrelos. 
Série d'sssoupliss-ment avec barres* oar laàtP& 

Patriote de Croix. Tt*« 

EN RENTRANT DE LA BIERE 
Deux accidents arrivés le même jour, pres-

qu'à la même heure, vont contraindre deux 
garçons brasseurs 4 un chômage de deux ou 
trois semaines. 

Louis Delesalle, employé à la brasserie 
l'Union de Roubaix Tourcoing:, s'est blessé 
en descendant une rondelle de bière chez un 
client de la rue de Rocroy. 

Le docteur Delattre, qui a constaté un lum-
ago traumatique, a prescrit deux semaines 

reooa» 

UN ENFANT RENVERSE 
PAR UNE VOITURE 

Un bébé de deux ans et demi, Maurice Le-
cleroq, dont les parents habitent rue de la 
Prairie, 20, jouait dans la matinée d'hier en 
face de sa maison ; survint un marchand des 
quatre-saisons de Wattralos, Ignace Debuy-
ne, 32 ans, Debuyne, qui poussait une petite 
voiture, n'aperçut pas le petit Leclercq et le 
renversa. 

Le pauvre gosse fuf relevé par des passants 
er transporté chez ses parents ou il reçut, 
peu après, les soins du docteur Julien. U ne i 
portait heureusement que quelques ég-rati-
gnures à la cuisse droite. 

Une contravention a été dressée à la char
ge du marchand des quatre saisons. 

AMICALE PAUL-BERT 
L'Aniicule Paul Bert organise sa grande 

fête d Eté, au profit des enfants pauvres de 
l'Ecole, le dimanche 14 juin, dans les salons 
de l'Alcazar. 

Nous donnerons prochainement le pro
gramme de cette fête, qui s'annonce comme 
devant obtenir un tris grand succès. 

RENVERSE PAR UN CYCLISTE 
Un septuagénaire, M. G... demeurant rue 

de l'Hôpital-Militaire, traversait la Grand-
Haee, dimanche, vers huit heures du matin, 
lorsque soudain il fut renversé par le cy
cliste Louis Ilautier, la ans, employé, demêu 
rant rue Pascal. 

Des passants s'erripressèrent de relever 
l'infortuné vieillard, qui fut transporté dans 
une pharmacie voisine, où un docteur vint 
lui donner des soins. 

Ce dernier constata, heureusement, que 
dans sa chute, le vieillard, qui se plaignait 
de vives douleurs au genou, ne s'était fait 
que de légères contusions à la figure. 

Après pansement, le blessé a pu regagner 
seul son domicile. 

LA CHUTE DE L'INCURABLE 
Un pensionnaire de l'Hospice de Saint-An 

dré. Désiré Duburcq, très connu des Lillois, 
âgé de 50 ans, passait dimanche, vers deux 
heures, à l'angle des rues du Sec-Arem-
bault et de Paris, lorsqu'il fit un faux pas et 
tomba sur la chaussée. 

Dans sa chute, il ne se fit heureusement 
qu'une contusion peu grave à l'arcade sour-
cillière droite. 

Après avoir été pansé dan3 une pharmacie 
voisine, le blessé a été reconduit par un 
agent, à l'H03pice des Incurables, à Saint-
André. 

A QUI LA VACHE FLAMANDE ? 
Le publie est informé qu'une grosse vache 

de race flamande, égarée au marché aux bes
tiaux de mercredi, 27 mai 1908, est en four
rière aux Abattoirs. 

Le propriétaire peut la réclamer a la di
rection: 

procès-verbal que 1 ir a dressé la gendar
merie. 

VF.NniVIJE-VIEIL 
SCENE DE VIOLENCES 

Tiois jeunes gens. Henri Dejardin, Dan-
per Léon et Arthur Leprévier. se trouvaient 
l'autre soir au cabaret DelviUe lorsqu'une 
discussion éclata au sujet du règlement des 
consommation*. Le cabaretier invita les 
trois amis à sortir et les poussa dehors, ai-

'dé en cela par un autre consommateur Lu-
chez Joseph. 

Peu de temps après, celui-ci sortait à son 
tour accompagné de Leire Paul, et rencon
trai: a 100 mètres de là les trois jeunes 
ge:is avec qui ils se prirent de querelle. 

Voyant qu'il allait pleuvoir des horions 
Danger et Leprévier se défilèrent prudem
ment. Degardin qui supporta seul le choc 
reçut une tripotée magistrale; il écopadans 
les grands prix et ses adversaires le laissè
rent pour mort sur le terrain, la figure en 
capilotade. Et comme si cela ne suffisait pas 
un troisième copain de Luchez arriva à la 
rescousse. Cvrille Breton qui y alla à son 
tour de quelques coups de poing. 

La gendarmerie informée a dressé procès-
verbal. 

BRI'*. Y 
UN BRUTAL. — Dieudonné Carré, ouvrier 

mineur, demeurant rue Leconte, 119, est un 
vrogne et un paresseux, doublé d'un brutal 

remit la clef du loeement qu'il avait àTille 1 
qu'elle puisse apporter chez lui sa malle et Iszra 
tous les préparatifs pour l'aménagement d*urjs) 
existence a deux. 

If. T.. ne vit pas revenir sa, tourterelle et tatf 
de l'attendre à Malo revint lui-même à Lille. ' 

Une surprise l'y attendait : sa dulcinée était 
bien venue visiter son losement et elle avaltj 
comme souvenir .«ans doute, emporté tout caî 
qui avait quelque valeur, mais, maladroite. eMei 
avait aussi oublié dans la maison une pochetM 
cortenart deux reeus pour location de piano »tj 
nom de MathîVte Oottenie. alors qu'eBe lui svafl 
dit s'appeler Dufour. 

Mathilde Cottenie dite Dufova- fut condamr»*»] 
par défaut le 4 noverntore 19n4 à six mers la 
prison. Ces jours-cf on ta repinceit h Roubaix* 
Elle fait opposition au luaement de 1904 et pr*i 
tend qui! y a erreur sur la personne, crue les! 
reçus à son nom trouvés dan* le logement eanM 
brinlé ont été .perdus par elle, elle re sait «H 
quelle circonstance. 

Peu décidé » se payer en protestation d'hin»< 
cence. le tribunal confirme le jugement, mai* 
réduit la peine à quatre mc's. 

AFFAIRES DIVERSES — Pour voyage sans 
billet de Libercourt à Seclir,, 25 tr. d'amende} 
avec sursis à Humez Agathon. Ji ans, et 16 fr« 
A Durot Joseph, 19 ans, tous deux mineurs & Se-
clir-. 

— Seize francs pour bris de clôture à Seclla 
& Monchy Ausrustine, femme Bauwens. 

— Cent francs d'amende pour falsification dkf 
lait à Braquaval Louis. 42 ans, cultivateur S HeW 
lemmes. 

— Vingt jours à Grégoire Albert pour coups» 
I au contremaître de son us'ne, à Tourcoing. 
I — Denraeter FdonMml 1B »T\Q «'**=! *r,n S» m.ilheii'viisefemrrrë^^i^s^^TrWvn'iller ' — Depraeter Edouard. 18 ans, s'est ^proert* 

tea maineureuse lemme s épuise a travailler . <Jeux bouts d e fiI ^ cuivve tombés d'une vofture-' 
pour donner du pain à sas quatre enfants j écr,eue de la Compaonie Mongy II est acquitta 
et le triste individu la récompense en la ! comme avsrt aei mns discernement, 
bourrant de coups. t Vanderhacrien Jules. 46 ans. brocanteur a LHle. 

Il a d'ailleurs, déjà eu maille à partir avec qui acheta les objets au précédent sans portezl 
la justice à ce sujet ; mais il est 'ncorrigible, i ™.J«^te s u r s o n , l i v r e ' é c °P e » et 5 tr. d*Sj4 

J e ne Aune que l e OTX» 
UNE COURONNE DANS LE CANAL' 

M. Henri Castelain, broyeur de chaînes, 
rue de la Guinguette, cour Delattre, 3, à Rou
baix, longeait le canal disoanche matin, 
lorsqu'arrivé près du pont Descat, au Blanc-
Seau, U aperçut une couronne mortuaire, qui 
flottait près de la beige. 

A l'aide d'un bâton il la repêcha et la trans
porta au poste de police du Blanc-Seau. La 
couronne est très fjrande et composée de feuil-

V a l e n c i e n n e s 
LES VOLS DE METAUX 

Hier à huit heures du soir, le nommé Per-
lau dont le nom a été prononcé à propos des 
vols de métaux, est venu au bureau de police 
demander un billet de logement. 

Il a été hébers-é au Bœuf Gras, avec sa fa
mille, soit cinq enfants, de dix à deuiJins, 
abandonnés par la mère, qui est recherchée. 

ARRONDISSEMENT P B VALENC3ENNES 

BRUAY-SUR-L'ESCAlrT 

AFFAIRE A ECLAIRCIR — Le parquet 
a reçu une plainte en avortement dans laquei-

l i e serait inculpée une femme X... 
Tes"" entremêlées" Se Hlas blanc. On ne sa i t ! Les renseignements recueillis par ^a g-en-
pourquoi ni par qui elle a été jetée dans le I darmerie d'Anzin n'ont permis d obtenir au 

I canal. • c u n renseignement précis. 

Il faut môme à sa femme une contenance ad
mirable poar endurer une vie pareille. 

Il y a cependant des bornes à tout, et ces 
jours derniers, le brutal mari étant rentré 
ivre au logis, battit sa femme avec une telle 
furie que celle-ci s'en alla porter plainte à 
la police. 

La punition que mérite ce triste person
nage aura-t-elle pour effet de le guérir ? Cest 
malheureusement peu probable, 

L'IVRESSE. — Jean-Marie Jamet, 35 ans, 
mineur, demeurant à Grenay, coron de la 
fobse 11, numéro 378, venu à "Bruay samedi, 
pour y chercher du travail, avait fait tant de 
stations dans divers cabarets, qu'il se décla
rait, le soir, dans l'impossibilité de dire où 
se trouvaient les établissements qui l'avaient 
accueilli. 

Aussi, ne faut-il pas s'étonner que le soir 
de ce jour mémorable, il se soit trouvé éten
du, ivre-mort, sur la voie publique, où il fut 
ramassé par la police, puis conduit au violon 
oii il passa la nuit. 

11 ne s'attendait certainement pas en venant 
s'ornbaucher à Bruay, à s'en retourner pour
vu, en guise de feuille d'embauchage, d'un 
procès-verbal pour ivresse. 

SATNT-Onr^R 
UN ENFAÎTT BLESSE 

Samedi soir, vers huit heures et demie, le 
jeune Burth, - dont les parents demeurent 
rue de Dunkerque, recevait d'un de ses ca- 1 ,. 
marades un morceau de charbon au front. | ; 
Le3 plaies du cuir cLevelu provoquant gé
néralement une grande per'-i de sang, on 
se figura tout d'abord que la blessure était 
trè3 grave. On conduisit aussitôt le bambin 
À la pharmacie Damart ou M. Louis Da-
mart lui prodigua ses soins éclairés, grâce 
auxquels au bout de dix minutes le petit 
blessé put retourner chez lui. 

AHQUES 
VOL. — Dans la nuit de vendredi à same

di, un inconnu pénétra dans la cour de 
M. Vaussoné, cafetier à la Gare. 

mende ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
— Deux moi* a Klndt J.. 19 ans, garçon bot" 

lanper à La Madeleine, qui ayant bousculé de
vant le café Jean M Hecht, nécoclart a Lille, 
tenta le 30 mai, dans les conditions que nous* 
avons racontées, de tut voler sa montre. 

— Biausse Ans. 27 ans. employé à Lille, m 
escroqué, se prétendart être chargé de recevoir 
des sommes afférentes h des coïts arrivés SI» 
pare & leur adresse. 5 fr. 10 fc Mme ta Supêrieura 
du cmvenf'de l'Vdorfltlon chrétienne et 20 fr. H 
M Thirier. Industriel a I.oos Un mois de prison. 

LES GREVES A TOUHOOING. — Le tribunsJ 
a confirmé le mandat de dépôt visant Victor D»v' 
rinck. 28 ans. manœuvre de maçon eréviste, nav 
rété pour coups et entraves a ta liberté du trs»l 
vail ainsi mie nous l'avocs raconté en infmmSid 
tlnra régionales. 

Le prévenu sera jugé aujourd'hui. 

I 

TRIBUNE MINIERE 
Le Congrès de Montceair 

L'entrée des mineurs à la ConiédàraUusT 
Générale du Travail. 

Quoique les travaux du Congrès aient été 
de La plus grande 'importance au point de 
vue des réformes qui y furent discutées^ 
l'arrivée de Pouget et la discussion qui s'ett 
suivit devaient »orcément constituer tun 
clou. 

Et cette séano», les déclarations ou pW-
tùt les écriappato/res dont fit état le citoyen. 
Pouget ont prouvé une fois de plus que, s* 
aucune prix, le Comité confédéral ne vouS 
de F. N. des Mineurs à la C G. T. 

La séance est ouverte par le citoyen Mot-
nu ', d'Avion, ayant pour assesseurs CYahid* 
et Bouisson. 

Pouget, qui, d'abord, excuse son conoplie* 
Griffuelhes tient à déclarer qu'il e-i. vanjl 
sans mandat et que son seul roi* «st dj«b 


